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DEGAGEZ L'ACCUEIL
RAPIDEMENT !
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D’AUTRES BLESSES EN
PROVENANCE DU CENTPE PDE

COMMANDEMENT SERONT
LA DANS CIN@ MINUTES !
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J'Al VU VOS RESULTATS (s SHEVIVRE AUl coBUR
DIE}::‘:H":‘&EN, SELGENT R ‘ ' DJUN‘_E FOLRPNAISE 9“&51
GRIFFITT. QUE DIRQE T - 4 NUCLEAIRE, CEST MEME UN

PEU PLUS SPECTACLILAIRE

QUE MARCHER SUR L'EAU

OU MULTIPLIER LES PAINS.

l J’Al ENCORE DU

MAL A Y CROIRE

'i:{.-_w’ ."bl'- !‘i.LEN' ¥ I...---
GOUVERNELH

EN D'AUTRES TEMPS,
VOUS AURIEZ FAIT

IL SE REMET.
LES INTERVENTIONS
NANOCHIRURGICALES
SE SONT BIEN
DEROULEES.

. ILL’A MOINS
BIEN PROTEGE DE
L' EFFONDREMENT

OE L' AREOPAGE. LES
LESIONS INTERNES
ETAIENT MULTIPLES
ET SERLIEUSES, MAIS

PAS INOPERABLES

51 VOTRE POUVOIR L'A
PRESERVE DE LA CHALELIR
ET DE L'ONOE DE CHOC..

|




vOUS SAVEZ QUOI FAIRE,
MESSIEURS. ALORS, EXECUTION !

LES DRAMATIQUES EVENEMENTS
DES DERNIERES HEURES ME CONDUISENT
A PRENDRE LE COMMANDEMENT.

. PAR CONSEQUENT,
VOUS ETES AFFECTE A MA
PROTECTION RAPPROCHEE.

OU VOUS CROYEZ-VOUS,
GRIFFITT 2 JE VIENS DE
VOUS DONNER UN ORDORE !

J'Al DEJA UNE
AFFECTATION,
MONSIEUR

.. MAIS LE GOUVERNELIR
SE RETABLIT A VUE D'CEL.

L'AURIEZ PAS REMARQUE,
LE GOUVERNELIR N'EST

PLUS EN ETAT D'ASSUMER NI
SES FONCTIONS. DESOLE OE VOUS
J CONTREDIRE A
NOUVEAU, MON

DA COLONEL..




COMBIEN DE B
SURVIVANTS 2 W <5

_LE SCAN EN
DETECTE SIX CENT
QUATRE-VINGT-SIX. ' PLUS DE TROIS MILLE
MEMBRES D'EQUIPAGE.

E RECOIS UN SIGNAL
OF DETRESSE PAR
INTERMITTENCE., LEUR
QALISE DOIT ETRE

ENOOMMAGE




UN MEDIC POUR

CE SOLOAT !
NOUS SOMMES EN

. LIAISON AVEC UN
4 > AN A 1T LN TRANSPORTEUR DE
ENCORE UN EFFORT, : Vs 7| 2B /1 ORI CLASSE SK-10.
MON GARCON ! | & \ ZidE= 1IN
TU Y ES PRESQUE !

&P,

VUS D'ICI, LES DEGATS SONT
EFFRAYANTS, COMMANDANT
QUINONES. LE PONT D'ENVOL
NEXISTE PLUS, DES EXPLOSIONS
EPARSES PERFORENT ENCORE
LA COQUE...

LE CUMOSKO EST DETRUIT
=1 A SOIXANTE POUR CENT. LES
| 7 CLOISONS OE CONFINEMENT
ONT ASSURE L'ETANCHEITE
4 @ DES QUARANTE POUR CENT
A

N RESTANTS...
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PAR CHANCE, LA SALLE DES
MACHINES ET LES COMMANDES LES AUTRES BATIMENTS SECURISANT
ONT ETE EPARGNEES. — LE COULOIR D'EMEREENCE ONT ETE
LE VAISSEAU RESTERA - MOINS CHANCEUX, ILS ONT DISPARU
GEOSTATIONNAIRE. — OES ECRANS. C'EST LN MIRACLE

QUE L'ATTAQUE DES NOMINOSS
NE NOUS AIT PAS ANEANTIS.




UNE TELLE AGRESSION
N'A PAS PU ECHAPPER
A NOS FORCES BASEES
SUR HOPE OU ACRIBOREA,
MAIS PERSONNE NEST
VENU NOUS PORTER
ASSISTANCE

.. NOUS N'AVONS AUCUNE
IDEE DES POSSIBILITES
O’ACTION DES NOTRES ET
EN PARTANT MAINTENANT,
NOUS NE SOMMES MEME
PAS SURS DE PARVENIR
AU POINT D'EMEREENCE
AVANT L'ARRIVEE DE
LA SECONDE VASLE.
LE COULOIR EST TROP
PROCHE POUR UTILISER
L'HYPERESPACE.

LS

S CELA, PLUS L'INTERRUPTION
B DES COMMUNICATIONS..

=~
. JE CRAINS §

L'ENNEMI A SANS OOUTE ATTAQUE
NOS CENTRES AEROPORTUAIRES.

A — v e o il

EN QUELGUES ALLERS- ECOUTEZ, LA SITUATION EST

RETOURS, VOUS POUVEZ LA SUIVANTE : LES NOMINOSS
OEPOSER TOUS LES SONT MAITRES DU COULOIR
RESCAPES SUR HOPE. N pEMEREENCE, NOS MOYENS DE

eI I} FOMMUNICATION SONT LIMITES |

S| LES INSECTES
REVIENNENT, ILS
N‘EN FERONT
QUUNE BOUCHEE !

ALORS, NOUS PARTONS
l-‘!.n‘l".E:)1ﬂTEii'lllENT EN CH&.'SSE
DES ENGINS NOMINOSSEIDES

-~
l‘-‘

, AMENT
7 PV

POUR CE QUE NOUS EN
SAVONS, IL NY A QUE
NOUS POUR EMPECHER
LE DESASTRE A VENIR,

PAR AILLEURS, NOUS N'AVONS
PLUS DE SAS. ODONC, IMPOSSIEBLE
OE S'ARRIMER AU CUMOSKO .
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LE CAPITAINE
MANDORISSE
A RAISON.



LA SECONDE VASGUE
RESTE PRIORITAIRE.
MAIS PRENEZ GARDE ! LES
NOMINOSS MAITRISENT
L'HYPERPROPULSION.

NOUS AVONS APPRIS A : ' . T
NOS DEPENS QUE LELRS ' : all (A
CHASSELRS SONT CAPABLES

[ : f . .' . d
OE SAUTS COURTS ET REPETES, [ / s < N
CELA LES RPEND TERPRIBLEMENT % ' : T g \ % b,
FURTIFS ET RAPIDES A

P G L T LN N N N U L R R -

ET MEME LELIRS MISSILES SONT — 1 |\ i
QUIPES DE GENERATELRS DE BONDS. COMDRIS. DESOLER [ e S et
OE NE POUVOIR A N DE SAUVETAGE. ON
vOusS AIDER. \] PEUT ETRE ACCROCHES
\ PAR L'ENNEMI A
TOUS MOMENTS.

VOTRE POSITION
N'EST GUERE

/
PLUS ENVIABLE. / N7
B/ VOUuS ET MOI SAVONS \%
N |  QU'ALLER AU COMBAT v% '
AVEC L'ARSENAL D'UN N\
SK-10 RELEVE DE LA ‘
MISSION SUICIDE. "

JE NE SENTAIS ’/,/I 4 1" |

RIEN JUSQUE-LA, S
MAIS A FROID.. | APPUYEZ-VOUS

SUR MOL /

S
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J’'Al DU ME FAIRE MAL A
LA CHEVILLE EN FUYANT
LES NOMINOSS DANS
LE C.O.P.E., SINKINE..
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C'EST VOUS...
Ul AVEZ POSE
L'ATTELLE.

POURQUO! VOUS ETRE
OONNE... CE MAL ?

[
-

\ .3- .;._ .H\
-
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1 \\
” LES MIENS ME DISENT )

QUE VOUS VENEZ.. A

OE DETRUIRE DEUX \ . , ' : ET MAINTENANT,

'n [ ‘f : : . .
DRONES DE COMEBAT. B y : = ; ' Y LA - PALLIGER
; Z/ 4 B =X - . &
,4’._3 .t.:::; - " o

LE SOLOAT
PARFAIT...
AUX h{\_ULTipL..EE'
COMPETENCES..

JE VOIS QUE... YOUS
AVEZ BOOSTE VOTRE
EXOSQUELETTE..
POUR FAIRE MIEUX QUE
BRISER DES MENOTTES.

ALORS... OE
QUEL EQUIPEMENT
ETES-VOUS EN QUETE ?




RIEN DU TOUT, MILFORD
NOTRE ARMEE QUI DEROUILLE
A CAUSE D'UNE INVASION
MINUTES QUE TU OE BLATTES GEANTES
TE GONDOLES Y’A RIEN DE
SUR TON SIEGE.. DROLE LA-DEDANS

ON PEUT SAVOIR CE

W]  QUI T'AMUSE DANS

o { - -
CE MERDIER <
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PAR CONTRE, VOIR NOTRE
PETITE COMMUNAUTE SE
TOURNER LES POLUCES
PENOANT QUE L'HUMANITE
BOIT LA TASSE, JE
TROUVE CA TORDANT.
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QUI FAIT DES SIENNES QUAND 'ﬁvl)._\‘? JE MY ATTENDAIS, LES
CA LUl CHANTE, ET ON NE NOUS N'ARRIVONS }h < NOMINOSS DOIVENT
PEUT RIEN FAIRE AVEC ! MAIS PLUS A EXPLOITER LES UTILISER UN SYSTEME
BON, NOS CULS SONT BIEN A ' ONDES COURTES. ) ) DE BROUILLAGE REACTIF.
L'ABR| DANS CE COQUETIER.. - N2 : ’
o X

—_—

oy
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OAG SUD J'Al CRU COMPRENDRE LES DEPOUILLES

SEAUCOUP ONT TOUTE LEUR

O'AUTRES
Mt CE TYPE QUE NOUS SOMMES DES SOLDATS
EMETTEURS, DANS UN TRANSPORTEUR TOMBES SUP HOPE. FAMLLLE SUR ACRIBOREA

VICTIMES DES PHASMIDES EST
SUFFISANT POUR REMPLIR UN
ENGIN COMME CELUI-CI, ON
LEUR PETOURNE LES CORPS

AU JUSTE ~

ARG A
‘k ¢/ \
) . U sl = ‘ |




NOUS ETIONS EN...
LIVRAISON QUAND ON
S'EST APERCUS QUE
LE C.O.P.E.FAISAIT
L'OBJET O'UN ASSAUT.

PEUT-ETRE, MAIS 2] vOuS OCCUPEZ LES
CE N'EST PAS VOUS % SIEGES QUI NOUS

QUI ETES A LA SONT RESERVES EN
PLACE DU MORT CAS D'ABANDOON

NECESSAIRE DU
TRANSPORTEUL

JE PRECISE QU'IL S’AGIT
DE L'UNIQUE NACELLE
OE SAUVETAGE.

-

FANTASTIQUE [
ON EST ODANS LINE
MORGUE VOLANTE !

' YEAGER, ON CAPTE
p— TOUJOURS LE SIGNAL I

m OE DETRESSE LONGUE

G| O'STANCE DU CUMOSKO 2 I
wA WAL | | —

. i ON NE PEUT PAS SE
ALORS, PENSEZ | :w'.;-'r';'- Pl | CoOSc0 LES B0AS
AU PERSONNEL [l / — EN ATTEND..
NAVIGANT AVANT —

OE LA RAMENER.

JE SUIS AU MOINS

B - - .

O'ACCORD AVEC e ¥ d'> < ¥
EGANY Y
UN POINT.. Py V3 g~

\ 1 (o [

¥ “’( ,_1_:"l

S1 ON LA PROGRAMME
CORRECTEMENT, ON POULRRA
FAIRE DU SIGNAL UN MESSAGE.
LA SECONDE VASLE LE RECEVRA
DES SON EMERGENCE

e

/94;4\ T4

B SIMKINE ET VINCE,

m vOUS ME SEREZ

UTILES.

A MOINS QUE
VOUS N'AYEZ UNE P
MEILLEURE IDEE...

JE VIENS AVEC VOUS. JE iR
SERVIRAI DE BEQUILLE A pN
VINCE EN CAS DE B8ESOIN.

COMME TU VEUX, DASPER.
YEAGER, VOUS POUVEZ NOUS
CONDUIRE A LA BALISE '

OK. LE TEMPS
O INFORMER LE
CAPITAINE ET

= ! h -'4’
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I i % I ' Ah
™ ¥
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- ALORS, NOUS L'AVONS
A .f < -
— BIEN SUR . -2 5 NOTRE EMETTEUR / COMME

TOUT VAISSEAU, VOTR
TRANSPORTEUR EST
EQUIPE D'LINE BALISE




_ DANS CE cAS,
EPARGNEZ-VOUS CET
EFFORT.. VOUS ETES
S| INSIGNIFIANT QUE
JE SUFFIS.. A VOTRE
SURVEILLANCE.

QUESSAYEZ-VYOUS
OE FAIRE, COLONEL 2
vOUS ESPEREZ NOUS,
FUIR EN CHEVAUCHANT

CE BOLIOE 2

N'AVEZ-VOUS
PAS ENCOPRE
COMPRIS 2

LES THAUMA, LES

NOMINOSS ET NOUS ..
NOUS SOMMES LIGUES
CONTRE VOTRE ESPECE

NOUS AVONS VOLE VOTRE

SAVOIR TECHNOLOGIQUE..

ET AVONS DEVELOPPE LES
ARMES QUI CAUSERLONT

SANS LAQUELLE vOuUS
N AURIEZ JAMAIS ATTEINT
g NOTRE SYSTEME SOLLDE

ﬁ L'HYPERPROPULSIO!

QUE NOUS EN AVONS FAIT PAS CE PRIVILEGE. HOPE
UN SOLOAT DE VOTRE TREMPE SERA VOTRE TOMS... _ r ,
COMPRENDRAIT.. L'AVANTAGE v

DECISIF QUE CELA REPRESENTE..

.. 51 VOUS POUVIEZ VOIR CE @ MAIS VOUS... N'AUREZ
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SORTIE DE L'ATMOSPHERE
OANS H -2 MINUTES

LS DOIVENT
E MANIFESTER,
C'EST MAINTE..

S
S

J’Al A PEINE VU
LES ECHOS DES
MISSILES !

8ON DIEU

LES NOMINOSS
CONTROLENT TOUT
L'ESPACE AERIEN !

LE RESEAU INDIQUE QUE
TOUTES NOS ESCADRILLES
ENGAGEES DANS LA
SORTIE SYNCHRONISEE
SONT ATTAQUEES !




LES COMMANDES
NE REPOND




APRES LEUR RAID CONTRE LE
C.O.RE., LES NOMINOSS ONT
FRAPPE LES COMMANDEMENTS

POLITIQUE ET MILITAIRE, SOIT

L' AREOPAGE ET LE C.D.C.

PUIS LEURS CHASSELRS

= | B ONT DETRUIT L'UN APRES
ves-USwid. T N  L'AUTRE TOUS NOS

: 1 |E | SATIMENTS EN ORRITE.

ag . T. v BB

\ A "F
#:uliﬂ:i;f* . D | | MAIS NOUS INSISTONS, L'OBIECTIF
bl g g idernih PR = AN o | ETANT OE FAIRE PASSER ASSEZ
'- . S O'APPAREILS POUR PROTEGER LA

'€ RETABLIE IL Y A i nrnben. 1% - |
UELQUES HEURES. .. Caciiigioitl oo < 4 SECONDE VASLE

F
T
-
e
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NOUS AVONS PELCDOU
PLUSIEURS VAISSEAUX
EN TENTANT OE FORCEPR
LE BLOCUS h‘-'u{"(:)ﬁ"f:
PAR L'ENNEMI

NOTRE DERNIER CONTACT AVEC LE

NOUS CRAIGNONS, HELAS, - ’ CUMOSKO NOUS POUSSE A CROIPE

QUE LA SITUATION NE 14 ) QUE LA FLOTTE QUI QUADRILLAIT LE

SOIT DRAMATIQUE DANS ; N\ ; COULOIR D'EMERBENCE N'EST PLUS
LE SECTEUR HOPEEN. - -




‘EN SONT-ILS
. 2 LE RQEDUIRE
NTE AUCLIN

GIQUE.

LES RAPPORTS INCIQUENT - ¢ ' 5 . TRAVAILLONS SsLUe

NOS EXCERCTS QUE LES NOMINOSS RECOURENT Y . LA QUESTION Z J'Al

AUAR L EALT A L'HYPERPROPULSION, Y Y % | * EN PELIR QUE NOUS

) J Lj & 1 | == 1 ’ o / oy i | i’ [ 3 ! _.‘ .

= __1' N ':5::;2"{‘15\: COMPRIS DANS LES COUCHES . . / € Ew-ﬁ-f{%j;;};‘qu}fu‘ﬁ
— -'ll -y e ':._ | | e | - < ! L - LS . (= 'l-:
e -’.‘.--"nuw'k-’r':*'.‘v*NFu".'* : ATMOSPHEPRIQUIES... ENTCE ' TEMPS OF CEQCER

2 AUTRES PROUESSES. i TOUS LELRS SECRETS

L .

STOPPEZ LES

OPERATIONS | : ELL
VIE ;.;h I.‘ .L-:}E-:- i< — CEVIENT A ABANOONNER LA

L& BLOCUS, SECONDE VABLE A SON SORT

I
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NOUS N'AVONS PAS LE
CHOIX, MAJOR CREIGHTON. L
NOMINOSS ONT PLANIFIE CETTE
OFFENSIVE ET SE SONT DONNE
LES MOYENS DE LEMPORTER

NOTRE PREMIER ODEVOIR
EST OE DEFENDRE ACPIBORPEA .

CAR, N'EN OOUTEZ PAS, NOUS
SOMMES DIRECTEMENT MENACES.
IL S'AGIT O'UNE GUERRE ECLAIR ET

b

L'ENNEMI EST A NOS PORTES

TRES BIENTOT, IL
S'EN PRENDRA A NOS
BASES, A NOS VILLES,
A NOS POPULATIONS.
_ SOIT NOUS PERSISTONS
A ENVOYER NOS VAISSEAUX
A UNE MORT CERTAINE, SOIT
r:.jou;-‘.» ORGANISONS NOTRE
DEFENSE, EN ESPERANT QUI'IL
NE SOIT PAS TROP TARD
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QUANT A LA SECONDOE VABUE,
PRIONS POUR QUE LES FORCES
HOPEENNES PUISSENT LA SECOURIR




ILS NE RESSEMEBLENT
PAS AUX CREATURES
SUR LESQUELLES
ON M'A BRIEFE...

... MON
GENERAL.

e

=

ST
.
-
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i
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PHY SIQUEMENT,
DU MOINS

OE MEME QUE LES
SPECIMENS ENVOYES
POUR ETUDE SUR
ACRIBOREA NE SONT
QUE DES LEURRES, LES
EXPOSES DE MISSION
SONT MENSONGERS




QUAND NOTLE COLONIE S'EST IMPLANTEE L'UNITE DODO S.24 AVAIT

- OUIS IL ETAIT PREVU

SUR HOPE, LES PHASMIDES ONT UTILISE [l POUR MISSION DE VOUS s de G e

LEURS CAPACITES TELEPATHIQUES POLR [l “PROMENER” EN ATTENDANT D ANG UN NI OLL DES
=3 : ' ~ i

CONTROLER DES PREODATEURS CAPABLES LE OEGUT DE L'OFFENSIVE MILLIERS DE CES CHOSES
ALIRAIENT TRAVAILLE

A BRISER VOTRE
RESISTANCE.

OE SE FONDORE DANS LEUR ENVIRONNEMENT.

N
s e a a ‘%w

CONTRE LA SECONDE VAGLE.
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IL A FALLU LONGTEMPS
ALY PHASMIDES POUR
COMPRENDRE COMMENT
INFILTRER NOS ESPRITS
ET NOUS INFESTER
"TELEPATHIQUEMENT"

QUAND ILS ONT COMMENCE,
NOQUS NE SAVIONS TOUJOURS PAS
A QUOI NOUS AVIONS AFFAIRE.

Y

LES PHASMIDES DOIVENT ETRE
ASSEZ PROCHES DU SUJET
QUILS VEULENT POSSEDER.

b ]

s

N
~Ee S

i
wws

PLUS NOMBREUX ILS
SONT, PLUS VITE ILS
LE SOUMETTENT
A LEUR VOLONTE

| P
~—a

L3N
=

]

CELA SIGNIFIE QUILS QUE FONT-ILS
OCCUPENT TOUTES LES ICl, ALORS ~?
BASES DODECAGON..

_LES NIDS OE CETTE
REGION SE REGROUPENT
EN UN POINT PRECIS
CEUX-C! DEVAIENT ETRE
EN ROUTE QUAND ILS
NOUS ONT REMARQUES

ILS SONTLAOU LY A
DES HUMAINS EN MASSE.
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jrm=m 1o I

=

ol s . YIFY il P VOTRE GESTE DE TOUT
51 vOUS VOULEZ LES DISPERSER, - ARy . T A L'HEURE, PALLIGER..
UTILISEZ DES FUMIGENES sl YR g V Y 2 CE N'ETAIT OAS LIN
ILS NE LES SUPPORTENT PAS. . RS P R e wtaaadd | 7 A ACTE DE TORTURE

o 1y mmm

VOUS VOULIEZ QUE
JE FABRIQUE DE
‘ L'ENDORPHINE

iah

——

_' W‘:fﬁi:; NON. QUAND ILS NE SONT
SRRl o5 DANS NOS TETES, NOTRE
T2 ANGAGE LEUR EST ETRANGER

L1

|; A oA eESON
s e DE VOTRE AIOE.

S1 J'AVAIS COMPRIS
VOS INTENTIONS QUAND
J'ETAIS SOUS L'INFLUENCE
OES PHASMIDES, VOUS

J'Al RECUPERE LA PILE
ATOMIQUE O'UN ORONE.

k. { ‘_&."'_ "
~ —“.,':!5;..& :

JE DEVRAIS POUVOIR
MEN SERVIR POUR
FAIRE FONCTIONNER

UNE DES ANTENNES OE

CE RELAIS ABANDONNE.

\' JE VAIS EHHOYEQ LN
'..-" AVERTISSEMENT A LA
_ SECONPE VAGUE VA
LES SATELLITES OE
COMMUNICATION

HOPEENS

IL NY A QUE PAR CE
81AIS QUE JE PEUX
LA CONTACTER. ET

IL ME FAUT VOS CODE

D'ACCES, GENERAL. i 2
"q - -
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VOUS LES AUREZ, MAIS J'Al
DES CHOSES IMPORTANTES
A VOUS DIRE AVANT.




NOUS SOMMES AL S
POINT D'EMERGENCE. (RS

e

o o 7
MAIS JE PREFERERAIS VOUS A3 7
SAVOIR DANS LA NACELLE. B &Y INT A

PAS DE NOMINOSS A L'HORIZON, 5 "*f%/j,/ Z,
: . :""'F .

r -
TG\ P
s \& = . LS \ ENCORE QUELQUES
OU EN ETES-VOUS ‘_i-'.\ ' |
AVEC LA BALISE 2 ’

MINUTES... ELLE EST

PEINITIALISEE ET LE

CONNECTEUR EST
INSTALLE.
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JE VIENS OE TERMINER D il
L'ENCODAGE, KIPCHO | l; Il

IL NE RESTE PLUS QU'A
INTEGRER LA BALISE
DANS LE SYSTEME DE
COMMUNICATIONS
MAIS ON NE PEUT PAS
LE FAIRE DEPUIS
CETTE CARBINE.

SANS TOI, CELA M'AURAIT PRIS
LE TRIPLE DE TEMPS POLIR
ENTRER CES SEQUENCES

ALGORITHMIQUES

- CE SYSTEME N'EST PAS
ICI, IL NY A QUE DU MATERIEL w msl EN RESEAU, POUR EVITER
OE DIAGNOSTIC EVALUANT ‘] p QU'IL NE SOIT TOUCHE

_: L'!NTéﬂ_@EITE OU TRANSPORTEUR | EN CAS DE CRASH DES
CHE ET OECIOANT OE L'ACTIVATION . -"! ORDINATEURS DE BORD.

DU DISPOSITIF DE SURVIE




LE TERMINAL OES : VINCE, TU T'OCCUPES DE BRANCHER B2
COMS LE PLUS PROCHE LA BALISE AU RESEAU. ON RESTE POLR Ll

EST DANS LA CHAMBRE [ CONFIRMER LA CONNEXION,

FROIDE VOISINE. .
o
: |
a r

e,

POUR RAISON SANITAIRE,
LES CHAMBRES FROIDES - »
DOIVENT ABSOLUMENT [ ¥ . VOUS VOUS - ET TOUT CE QUi vOus

PESTEDR Hth\éTT@UEE... 5 ~ ECOUTEZ, YEAGER 2 § CHIFFONNE, C'EST OF
el . CHOPER DES GERMES °

ON VA PROBABLEMENT
SE FAIRE EXPLOSER
DANS L'HEURE QUI SUIT..

. 7 g )
CESTEZ DEHORS S ‘ Zi=—\{
sk =R CA VOUS PREOCCUPE “ — I -7\
ATTENDEZ ! JE VAIS AT 1, R TELLEMENT !/ ||

- - \ - y II |
vOUus E.'MMENEC’ o - _T . — iy | —tt= | T 1 1_ !‘ {I!J pr—
UN AUTRE TERMINAL. RS NGR , | (i} et
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FEMME SONT A L'ABRI

ILS ONT ETE EMMENES
AU 8LOCKHAUS

NOUS Y SERONS
NOUS-MEMES
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O'UNE HEURE

QUANT A LA SECONDE
VAGLE, SON ARRIVEE
EST IMMINENTE,

LE TELESCOPE DE L'OBSERVATOIRE
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PORTEREZ SEUL NOS
DERNIERS ESPOIRS...
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POLR LA SECONDE [Ny
VABUE, VOUS POUVEZ
ENCORE EVITER LE PIRE.
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SAVENT QUE LA FLOTTE SERA PROTEGEE v - > Vi .
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.. ET ELLES NE POSSEDENT
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LEUR COALITION A IMAGINE
UTILISER LE POUVOIR
O'INFLUENCE DES THAUMA
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.. ET LEUR ONT OUVERT
L'ACCES AU POLVOIR
DINFLUENCE

ILS ONT DONC .
CHOISI DOUZE COLONS X
ACRIBOREENS...

CE POUVOIR REND LES DOUZE
INCERTAINS - COMME LES
THAUMA LES DEFINISSENT -

DANGERELIX POUR QUI LES

MENACERAIT DIRECTEMENT.

DANGEREUX ET SENSIEBLES
AU POINT QU’ ILS NE
PELIVENT ETRE AMENES _
CONTRE LEUR GRE JUSQU'A
LA SECONDE VAGLE.

IL A DONC ETE FAIT EN
SORTE QU'ILS SE CROIENT
SAUVES PAR UN VAISSEAU-
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_CENTRE ORBITAL OU LS
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=

%

Ay

(2R
N

L ]
- . i
!
=




A

_ CE VAISSEAU DOIT
ETRE IMPERATIVEMENT
DETRUIT.

TEL OEVRA ETRE LE
CONTENU DE VOTRE
AVERTISSEMENT.

CAR S| LES INCERTAINS
PERMETTENT AU VAISSEAU-MORGUE

DE FRANCHIR LE BOUCLIER QUI
PROTEGE LA SECONDE VAGLE ..

« PLUS RIEN NE POURRA S OPPOSES
AU GENOCIDE DES MILLIONS DE
MIGRANTS QUI LA COMPOSENT




DANS LE CAS CONTRAIRE, IL

vOUS FAUDRA VOUS SBATTRE

POUR LES DERNIERS D'ENTRE
NOUS... SUR ACRIBOREA ...

UNE CHOSE ENCORE -
LE REGROUPEMENT DES NIDS
CONCERNE LES INCERTAINS QU
APRES AVOIR FORCE LE BOUCLIER,
SERONT ENVOYES VERS HOPE.

ILS SERONT DES
ALLIES UTILES DANS
UN MONDE OU TOUT

VOUS EST CONTRAIRE.

.. OU LES NATIFS DE RUIVIVAR
ONT PREVU DE TERMINER LEUR
CEUVRE D'EXTERMINATION
DE NOTRE ESPECE.

S| VOUS LE POUVEZ,
RECUPEREZ-LES !

VOUS EN SAVEZ AUTANT
QUE MOI, COLONEL...
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.. VOUS N'ETES
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A quelgues heures de l'entrée de la Seconde
Vague dans le Systeme de Ruivivar, les colons
sont sous le coup de I'attaque eclair menée par
les Nominoss. Pendant que les forces acribo-
réennes s'organisent, le colonel Palliger lutte
pour sa survie sur Nope ou les Phasmides ont
pris le controle de la population militaire. Quant
a Jasper et aux Incertains, lis sont sur le point
de jouer un role decisif dans le conflit...

Ce récit retrace les destins de Jasper Niemeyer
et Nathan Polliger, deux hommes au centre de
terribles événements dont 'enjeu uitime est la
préservation du genre humain,
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